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STRATEGIE 
A LONG TERNE 

Stratégie à long terme. V o i l à ' o n t commit une faute stratégique 
l 'expression d o n t t'ett tervi en envahissant la Norvège . Malgré 
M. Chamberlain dans ton discours cette faute , il t e peut qu'ils rem-
d c jeudi dernier, lorsqu'il a donné portent des succès tactiques. Ces 
le t raisons de notre rembarque-1 derniers ne suffisent pas . On s'en 
m e n t d 'Aandalsnes — opération apercevra à la longue. 
qui a été suivie hier d'un rembar-l Si Aandalsnes et Namsos et, par-
quement à Namsos . Ces deux vil- tant. Trondhjem, nous échappent 
le t , situées l'une au nord, l'autre pour le moment , nous n'en pour-
a u sud de Trondhjem, que nous suivront pas moins cette campa-
voul iont investir par terre et par gne. Nous devons persister à com­
m e t , présentaient donc , au début battre l 'ennemi sur mer, sur terre 
d e notre c a m p a g n e de Norvège , et dans les airs, le contraignant 
un évident intérêt. ataai à une act ivité qui l'affaiblira. 

Mais l ' investissement du grand E t ' l e î e m P s * " • P l u * propice, 
port norvégien, berceau et terre n . c u * « v o n » fin,r

 f
d e • ' " • * • '* 

tacrée des Vik ings . t'est heurté r * g , o n ° e ^ a m k : f a , r e d e c e P*™ 
à des difficultés p lut , grandet ' J p r o c h e d e s . m i n e * . >"«*oi,es * 
que n o u s n'escomptions . L e , K , r u n \ u " r

1 ^ 1
u l t . " > « P " g n a b l e . 

Al lemanda nous ont subreptice- U n * \ , 5 ' , d e G ' b r » 1 ' » ' ' -
ment précédés en Norvège , .is y M , a , ,

K I
l 1 ? e *">*,?" non p l u , 

font parvenir d' .mportants renforts q u e ' a N o r v e « e »°'t I engrenage ex-
malgré nos crois ière , . .1, y sont " " ' " " " ' . ? u n o u s « g o u f f r e n o m 
pourvut de terrain, d'aviation dont ; n c o n 5 , d e ' e m e n , t n ° * ' < " « » . . » " . d<j" 
noua t o m m e s d é p o u r v u , , ce qui l r l m ' n t d e n o , r e f r , o n t Pnncipal . 
leur donne ia supériorité | o c a i N o , force , nous ne devons p a , l e , ; 
d a n . l'air. D a n , c e , c o n f i o n s . .1 d " P " s e / - N ° u * d ' v o n , e , r e prêt , . , 
« y ava . t pas l.eu de n o » , accro- a u . " " ' " > « • " ' » • « . « e a tout 

cher a A a n d . l t n e , ni a Namsos . y e . n e m e r " >*". .'e , h « l r e ***+ 
j _ i • j "e la guerre, évitant de nous l a n ­
de noua y auser prendre au piège . . . ? . . , 7 . ' . , v ." ser entraîner a des opérations i i-
et nous en sommes sortis sans fra- • , . F « « u n i j m , 

_. . mi tée , qui pourraient compromet-
c a s et sans perte ; ce qui est appre- , „ _ / • , \ ~ . . ,. "r •»••»«»" 

c iable . C'est une bonne décision II Xx\ " ° ' r e , l l b " , . e d a c , , o n d e v a n l 

eût été maladroit et dangereux de *• J ? e " n t u a l l t < » d " « >mportance 
céder à d e , quest ions de prestige V ' " ' e ""'• p e U v e n t , u r * l r " 

La menace de la suspension 
du trafic maritime 

des États-Unis 
en cas de conflit 

a fait réfléchir l'Italie 
malt auxquelles l'Italie ne semble pas 
désireuses d'adhérer. 

L'incorporation de l'Italie dans le 
système économique continental ta­
rait d'autant plus dépendre la Pé­
ninsule de la Russie que les Soviets 
sont en train de renouer des rela­
tions commerciales avec la Ycvgo-
slavle et que des contacts du même 
genre avec la Hongrie sont en vue. 

Les échanges de rues entre Rome 
et Washington Indiquent que l'Ita-

LES ALLIES PROGRESSE!, 
DANS LÀ REGION DE NARVIK 

^ — — — ^ _ # 

Mais, conformément au plan général de repli» 
nos troupes se sont rembarquées à Namsos 

Pour assurer le succès de l'expédition de Norvège, 
il faut renforcer l'action de l'aviation 

P A R I S , 3 MAI. 

Après le repliement de forces bri 
Me n'a pas pris la décision de s'en- , 
gager dans cette vole. Mais 11 est ***** dont l importance n était pas 
souhaitable, pour la continuation I ' r e j grande, l ensemble des opérations 
des relations vitales traditionnelles continue en Norvège, et le repli lui 

a îm 
porte quel moment » , de la mer 

d e renouveler la le drame des Dar- j „ aj^Jj J, , w - j -
n r- . » i . . " U INord a la Méditerranée. 

anei les . r r a n c e et Angleterre sont F„ . „ „ i AU - J • 
J _ _ _ .» ; i . , i t n somme, les A mes doivent 
de» nations majeures , capab es de „ , L „ , . J i L *4"'*c"1 

- — j . a. i ' j | . . . . . . . s u b o r d o n n e r leur conduite de la 
recevoir le choc de la v e n t e . L ar- , , . , . < , •. LI 
*-•-. j-A j , i » j w guerre a des vues d ensemb e et se 
t a r e d Aandalsnes et de N a m s o , r e f u f e r ^ i f i ,. 
e t t pour nous une manoeuvre qui m é d j a t C o m m e , . . y » ™ 
reît/'c/T,'; * ^ "V l e P r e m i " • * * * » • a n g l a . s ^ l j u r 
reste , c e n est pas parce que e . » , . , , : , . ; . „ . • i . n 
combat tant rompt qu'il est b a t t u . I ? ? ' , * " " ' ' ° n g , e r m . e ' , l s o n t 

j M . p a n * e n c o n , e f ) u e n c e ; 
LA bataille de Norvège commen- ils ne pourraient en dévier sans 

« e le 9 avril cont inue, et il serait péril. Il Vaut mieux accepter viri-
prématuré d'en vouloir faire le lement un insuccès , le limiter sa- I 
bilan. Toute lutte comporte des gement de ton propre chef que d e l j 
alternatives, t n raisonnant selon ! persévérer dans une erreur c e â - ! |. 
let principes d e * l a guerre, il est teuse. 
vraisemblable que les Al lemands! Jean D U H A M E L 

Pn. Kaystsae-r.iusliatiun 184.243 

M. Will iam Phil ippt , 
ambassadeur des Etats-Unis 

à R o m e . 

même n'est guère qu'un « incident 
stratégique », déclarent les milieux 
militaires français autorisés, à propos 
du rembarquement des troupes opé­
rant dans la région de Trondhjem. 

Des opérations passées et pour cel­
les qui continuent, le commandement 
allié a tiré de nombreuses et utiles 
leçons, en ce qui concerne l'usage de 
l'aviation surtout. 

Le fait de savoir si les forces qui 
débarquèrent à Aandalsnes et pous-

Lillehammer auraient 

e l'Italie avec les puissances autres 
que celles d? l'Europe centrale ou 
orientale, que la « notion du com­
merce normal > préside pour elle, 
comme pour tous les autres Etats 
neutres limitrophes du Reich, à 
1 aménagement progressif de ses 
échanges économiques jvec les deux 
rrempes de belligérant*. 

D'autre part, le président Roose-
velt, au cours de la conférence de 
presse de vendredi, a déclaré que le 
gouvernement des Etats-Unis s'effor­
çait, comme !1 l'avait toujours fait. 
de prévenir l'extension de la guerre 
européenne à d'autres nations. M. 
Roosevelt a donné clairement * enten- aèrent jusqu à 
are qu'il avait fait connaître ce point I pu tenir plus longtemps, est une qaes-
de vue au prince Colonna. smbaasa- „'„„ aui ne conc„nt. qut létal-major, 
deur d Italie s u cours de la conver- • •• ., •. ,. . . . . 
sation qu'il eut Jeudi avec ce d l p l o - : m a l " • "PP"'<"[ <>"' ' activité const­
ante. <dérable de l'aviation est un facteur 

Comme on le. priait de préciser essentiel qui mérite de passer au pre-
quelles mesures le gouvernement de „,;„ ^ f l n j , , , ^ ^ 
Washington comptait prendre pour i . "^ 
prévenir une telle extension du con- maues. 
filt européen, le président Roosevelt i La continuité, notamment, dans le 
s'est borné à répondre que le dit bombardement des renforts, a été une'naviguent maintenant sous pavillon'de la flotte de guerre allemande est 
p o u v a i t * m e n t * * * * * t o u t o e <"ul sérieuse cause de dérangement dans la allié et travaillent pour les Alliés, {actuellement ou au fond de la mer 

Cette déclaration du président ,*<"''* des opérations. Les Allemands, sans doute, trou- ou dans les arsenaux pour de longues 
était une réponse à la question d'uni ^-eci dit, il convient de remarquer)veront un apport provisoire de bois et réparations. 
journaliste qui désirait savoir tl l e t | o u e /„ „',,„,,;„„ actuelle en Norvège,de pâte à papier dans les forêts et les En plus des milliers de marins et 
Etats-Unis faisaient tout ce qui était: . . . . i , i i • n • . • j i ï . • , 
en leur pouvoir pour prévenir u n i , , n e " < m C T " plus favorable quelle ne usines norvégiennes. de soldais nages, les pertes sur terre 
extension de la guerre à' la Heflltef- l'était H y a an mois, avant l'invasion] Par contre, if, perdent Je nombreux'elles-mêmes sont nettement plus loiif-

pays par le Reich. Alors, à tra- marchés et, déjà, les bêles du cheptel des que celles des Alliés. Quelque! 
. bataillons de chasseurs alpins fran-

Ph N Y.T. (84.434)' 
Le port d'Aandalsnes. o ù t 'et t effectué le rembarquement «les force* alliées. 

L'impartant airaértrat 
dantis d« Rjr ait total 

par la Rayai âir Forea 
Londres. 3 mal. — 1 

France-Presse (84 475) 

Le prince Colonna, 

guerre 
ranée comme Us le firent dans le de 
passé chaque fois qu'une menace de 
conflit surgit. 

M Sumner Welles Interrogé par les 
Journalistes au sujet d'une informa­
tion selon laquelle le comte Clano. 
ministre des Affaires étrangères 
d'Italie aurait déclare à M. Phillips 
que l'Italie n'entrerait pas en guerre 

nt six Jours >. a répondu que 
ambassadeur d'Italie à Wath ingtoa d ' nombreuse, informat ons de ca-

• rsetere spéculatif étalent parvenues 
Les échanges de vues italo-amérl- ! "e Rome, mais que M. Phillips 

cains (entretiens de M. William Phll- : n'avait rien dit de pareil dans son 
lipps. ambassadeur des EUts-Unis à rapport 
Rome avec M. Mussolini, puis avec Sumner Welles a ajoute que 

___ite Clano; conversation entre l'Information à laquelle le l o u m a -
le prince Colonna, ambassadeur I liste faisait allusion n'était pas de 
d Italie a Washington et M. Sumner i source américaine: à la connaissance 
Welles. secrétaire d'Etat adjo int ) . 'du Département d'Etat elle serait 
sont considères comme des facteurs) de source Italienne, 
importants de la situation Interna-1 M. Welles a déclaré, d'autre psrt 
tionale. qu'aucun ordre n'avait encore été 

On estime que l'action dlplomati- donné aux ntovens américama en 

«•iatamf 
- • P L 

çais sont maintenant engagés dans les 
opérations en Norvège et la situation 
se déroule, sur plusieurs points, de 
plus en plus favorablement, au fur et 
à mesure que les renforts sont regrou­
pés. 

Les troupes alliées ont maintenant 
pris contact avec les troupes alleman­
des sur tous les points de la région 
de Narvilf où celles-ci s'étaient re­
tranchées. 

Ph. Prance-Presse (74 838) 

L'entrai ne ment des troupes noires. Let < bleus a branditteat 

l a * » écoe l le t blanches en f a i t e de « salut à la soupe ». 

Une escadre Les Communiqués 
franco-britannique 

est à Alexandrie 
Communiqué d a 3 mai, 

an matin 

du gouvernement de Washing­
ton contribuera utilement a clari­
fier un état d ' choses qui. en parti- j 
culier, sous l'influence de la propa- j 
gande allemande, apparaît actuelle- i 
ment as.-e£ confus. 

La présence dans les Balkans de 
nombreux « touristes » nazis, des 
bruits répètes de mouvements de 
troupes, diverses rumeurs alarmistes 
répandues en Italie même par les 
soins d agents allemands, l'appui de 
la presse Italienne a la guerre des 
ne-fs d irgés par Berlin, ont amené 
le préaident Roosevelt à prendre con­
tact avec le gouvernement Italien en 
vue de se faire une Idée des inten­
tions exactes ce dernier. 

Les apaisements qu'il a recui ont 
eu en France un écho favorable. 
Mais les entretiens ltalo-amérlcaii 

ne d'évacuer l'Italie. 

La Pologne 
a célébré sa fête 

nationale 

La communiqué anglais 
Londres, 3 mal. — Le War Office 
publié vendredi soir le communl-

ue suivant : 

« Conformément au plan général 

impartant danois, s itué à Ry. sur laaal 
il les du ras Salteedengao, au n s s j H 
du Jutland. est, on le sait, intense» 
ment utilise par l'ennemi au cottja) 
des opérations en Norvège 

Cette base aérienne a été violem­
ment bombardée avec succès par Isa 
avions de la Royal Air Force. Ces a t -
taque* ont commencé Jeudi soir sx) 
se sont poursuivies toute la nuit» 
Une attaque de Jour a au-=sl été opé­
rée sur Stavanger et cette di i iiMaa 
oase. ainsi que celle de Fornebu oan) 
été bombardées pendant la nuit . 

De nombreux avions de la Royal 
Air Force ont été employés tout* Isa 
Journée a protéeer contra les a t ta ­
quée ennemies le convoi transpor­
tant les troupes britanniques (ta 
Ainalsnes. Aucun appareil britanni­
que n'a été perdu au cours de cas) 
opérations. 

L'aviatian britannia,** 
ait chaqui jour plut aftiaatt 

Londres. 3 mal. — L'Amirauté p u ­
blie des détails sur les succès rem-

I ' ^ L ^ ' U r ' ^ . ' T e ? ' ! î P - t é . par U **?terlenrTe. de Trondhjem. las troupes alliées se 

. . . . : . : - • ^ _ - , . • •• . . — . . - ; * J 

Ph. S A P A R A. 
Un « Heinkel » , abattu par un avion de c h a t t e anglais , brûle 

en « e n f o n ç a n t en mer d a Nord-
Une cha loupe , mite à la mer par un destroyer britannique, va 

i la recherche det membres de 1 équipage. 

rerj les eaux territoriales de la Nor-, danois et norvégien ont dû être égor-
vège neutre, existait un véritable cou gées et sacrifiées aux besoins 
loir pour les navires de guerre aile- dials. 

vège depuis le 24 avril, lorsqu'un. 
certain nombre d'avions appartenant sont remDarquées a Namsos, la nuit 

ÎV^OL *** °P"-»Uon* fe «pli et à „ floM< ont commeMt à ,„*„, 
de rembarquement ont été effectuées , „ t r o britannique, s u r t a x a 
avec un succès complet e t sans • emtTt l e s bombardements, . u » . . 
**"*«•• ' manda. 

» Les troupesjall iée* qui progrès- i mx . r ions allemand, au l _ 
sent dans la région de Nsxvik. ont\M d é t n l l t « e t & nombreux 

- t taquee , psr l'ennemi le o n t tu. maommme4m m u cours da < 
pératlons. déclare le communiqua i 

été contre 
1er et ie 2 mai. Ces deux attaques 
ont ont été repouattée*. L'ennemi . officiel. Trois grands hangars ont i 

- laissé de nombreux morts devant nos ^ ^ ^ n d'autres bàtlmenta 
positions et les troupes alliées ont 

Paris. S mai: C La Pologne a ce- soient, sans contrôle, le ravitaillement lourdes pertes allemandes, lors du 
lébré vendredi sa fête nationale ; e pj U J s*asj(; surtout du fer. transport des troupes en Norvège, no-
commémoratlve du 3 mal 1791 

Pronkowskl, chargé d'affaires Les Alliés ferment maintenant toute 

La Oalre. 3 mai. — Une escadre < 
franoo-nritaainique est arrivée en i n u i t 
rade d'Alexandrie. 

' ; r m . è r e . * U « r t i , ^ r ^ l ^ ^ o n o m e i - ^ e Pologne, a dépoae une couronne. .„ ^ r n € nord de la mer du Nord. 

Q u e l q u e s t i n t ( l ' a r t i l l e r i e que. . La loi de neutralité américaine l * " ^ " , ^ ™ V l ^ L mamfe. tat îon or- ^ moyen d un barrage qu, s étend. 

U n . l a p r e m i è r e p a r t i e «le £ £ * £ ? ^ " o ' n H ' o * X ^ " " ' 8 * ' d " n » " * r " d " " P h l t h " " - ?« Scapa-Flo, ,usqua la Non>cge.\ 
, ' ' merce de . E « I S u n l » " " " l ?*" de 1. Sorbonne. M Champetier de Le minerai de fer, dune importance 

Alexandrie qui occupe maintenant 
uns situation stratégique plus im-

que Malte est • parfsite-
int prêta s. 

vols militaire, ont été réduits 

Communique da 3 mai, 

an soir 

i - o i i r s d e l a j o u r n é e 

p T l l n r e T ^ d ' u " nsomen^o™ J*'**- ^ ^ n t a . t ^t™™™™^ vitale pour l'économie de guerre aile 
celle-c. « » « » • ™ ^ * ^ j œ £ ï 2 E ï « O a m e l S T e ; * W e . ne sera plus transporté par la 

: r i r ^ ' ' r é r n t . r . . r c e ^ c r s . m r ^ : ' v u ^ e m l n s 'y 'éta ient fait représen-
geait militairement aux côtés de l'Ai- | • • £ 
lemagne. La Péninsule se trouverait. Une allocution a été prononcée L s . vou mllIUire» ont été réduits » , . , , n r « il,- I l i . i n r n p p lemaane L a P e n l n . u l e s e t r o u v e r . l t . vn' " « " • u " ° ° " „ , ^ . , ve| 

pour le moment afin de garder le . A u t ( , t i r S l i t l"\ l < » l l r l l ( , e ^ c ? falt soumise à un blocus to. P " M. Champetier de Ribe. et un J 
moteur, et le personnel volant prêt , ( l e s Mrs o n t ( t e C.XeCtltes p a r ,»i tj,,» a U r a i t pour seule ressource °rarr d u J ° u r T o t * «lu' *"}rmr " • - ., 
a t o u u éventualité. . , t i | l l r i - , i u n , i u _,'.. àe s'adresser à 1.^Rueele, suivant une I défectlble confiance de 1 assemblée a * 

La. p e r m - d o n s ont été suspen- ' " » l r c a r t i l l e r i e (IHIIS l a r i - ° ' w * " r ° r m u . e l l t r i , n g T l l . i r e . que le ,*»"» ' » " n l " d « • P o l < J f _ 
dues dans l'armée et dans la poilce. p i o n à l ' o u e s t ( l e s N OSfJCS. chancelier Hitler a déjà envisagées. | (Lire la tuite pasje 2 . ) 

voie habituelle des eaux norvégiennes. 
De plus, les flottes marchandes nor­
végienne et danoise, hier encore utili­
sées pour transporter les marchandises 

'emandes et les vivres pour le Reich, 

latnmenl, et surtout, le fait qu'un tiers 

La Suisse 
renforce 

%e% t r o u p e s 

Da vialants combats 
sa aauriaivaat 

dans rOstaraal at auttur 
dt Narvik 

été endommagés au cours d'une a t - . 
taque sur l'aérodrome de Vaernee et» -
pendant un second raid, tous Isa 
autres hangar., en même temps qua 
plusieurs avions au sol, ont éta d é ­
truits. 

Au cour, de la pnemlére t a m 
deux bombardier, au sol ont été i 
fruits et neuf hydravion. 
ont été bombardés et mitraillés. 

Londres. 3 m»i — Les combats se L ' i n » aérienne de la flotte a ta-- ! 
poursuivent de p l u . en p l u . violents cendié aussi deux bateaux-cl tsanajtjai 
dans l'Oaterdal et dan. la région de Thanshaven. et quatre navire» «mj 
N.rvlk provislonnement ainsi que «M 

A Narvik. une attaque aérienne a transports ont été attaqués avee au 
été effectuée sur les retranchement» ces Un dépôt de muni t ion . In 
allemands le long de la cote. tant a été touché par une 

Les Norvégiens livrent de violents Trois appareils de l'aviation 
combats dans la région de l'Olster-1 tlme ont brisé une attaque 
dsl. l is sont maintenant pourvus sur un porte-avion britannique 

ont sept avions allemand.. Deux d'as 

dues dan . l'année et dans la poilce 
Parmi l e . autres précautions 

prise», citons la création d une < sur­
veillance d . désert • consistant en 
une chaîne de sentinelles égyp­
tienne» alinéas ayant un téléphone 
a leur disposition, chaîne qui .'étend 
é travers le désert, de la frontière 
ouest d» IBgypte Jusqu'au delt» du 
Nil. 

Les opérations 
La fournée de jeudi . été des plus 

émîmes. On s enregistré seulement 
quelque! M/s tirs d artillerie a l'ouest 
des Vosges et. dans le secteur même 
des fosses , un bref engagement ai­
se* ohaud entre une patrouille alXe-
inande et une petite unité française. 
Après ee rapide combat, chacun est 
rentré dans ses lignes. Les Français 
m ont «u aucune perte. 

L'aviation française a effectué plu­
sieurs reconnaissances à longue dis-
tanem sur l'intérieur de l'Allemagne 
et de nombreux vols dan . la région 
du front. 

Le* Allemand* ont aussi poussé 
quoique* profondes reconnaissances 
dan* la* régions Nord et Est de Ut 

Les pourvois 
en cassation 
de vingt-huit 

députés communistes 
sont rejetés 

rram 

A a salon «la la France d'uutre-mer. qui a été i n a u | u r é hier par m. Maaoel , ministre des c o l o n i e . 
et qai te tient a a Gr iad-Pa la ie , i Paria, a a e tenue Tahrtienne vend Au poupées coloniales aa béaé -

i c t a a « Con» a a to ldat > . «m. S-AJ^-AJI-A. iM.tMi 

que de bataillons de sapeurs 
pontonniers, de télégrephistes moto­
risé, et d'observateurs d'artillerie 

Pour le 18 mai. les classes de la 
landswehr et du landsturm. les 
hommes des services complémentai­
res des troupes frontières de la brl-
g de ». du régiment frontière de 
montagne 65 et du régiment d'in­
fanterie de montagne 18 sont mis 
sur pied, ainsi que d'autres forma­
tions de montagne, les régiments 
d'infanterie de montaape S? et 35 
un bataillon de fu.tliers de monta 

'gne, des détachements d'artillerie de 
Paris. 3 mai. — Vendredi matin. : montagne, des compagnies «anltal-

le tribunal militaire de cassation, res et de télégraphiâtes de monta 
siégeant à Parla, a examiné l e . pour- *n .e' . . ^ , 
voi» de vinat-hult ex-député , corn-1 Lét«t-m»Jor décl.re que ces ap-
munlstea ' " « U BOU" l e» drapeaux 

On Mit. en eflet. que vingt-huit • rel*ve d autres troupes 
de ceux-ci. pour avoir essayé de — 
reconstituer lé parti communiste 
sous le nom de Groupe ouvrier et 
paysan, avaient été condamné, par1 

le troisième tribunal militaire, le 
S avril, à d e . peine, de quatre ans | 
de prison sans sursis et 4.000 à 5 000 ! 
francs d'.mende. 

Le tribunal a rejeté purement et 
simplement les pourvois, adoptant , 
le . conclusions du commissaire du I 
gouvernement, lequel avait déclare! Jérusalem. 3 mai. — Un contln-
q u a u c u n de . moyen , présenté.I gant de troupes de Rhedosle du Sud 
n'était .xmtsxMkbla an droit. es t arrives vendredi, e n Palestine 

Berne. 3 mai. — Le Conseil fédé 
rai. aur la proposition du général. d'artillerie antiaérienne et 
OulMn. a ordonné la mise sur pied. i f , i t des prisonniers, dont un ofAcier jeux ont été abattus 
pour le 14 mai. de plusieur. forma- j De plus, u» se sont solidement re- Les équipage, de six appareil* da 
tions d artillerie lourde et de m n- tranchés . u »ud de Roero». .fin de : l'aviation maritime sont manquantes 
tagne. avec leur état-major, ainsi contrecarrer l'avance allemande versj D'autre part, au moins vitiajk 

*~ la ligne Tolga-Tynset. avion, allemand, ont été abattu , e t 

De nouvelles troupes 
britanniques 

arrivent en Palestine 

LaPenln.ulesetrouver.lt

